    pourquoi j’aime la savoie !
après ce qui s’est passé au 20ème siècle, nous n’avons plus de lendemains qui chantent à mettre en perspective. 
c’est pourquoi j’ai opté pour un art fait de petites histoires perverses qui ne revendiquent rien, qui se contentent de créer des décalages révélateurs, ou des inversions toujours source d’humour : le rire devient un destin inéluctable.

la plupart de mes tableaux sont ambivalents : écrits avec du réel, ils ne prétendent pas représenter la réalité ; ce sont des histoires à voir, plus ou moins abstraites, plus ou moins drôles, plus ou moins colorées ; des micro-utopies réalistes, des interstices entre passé et présent, entre réalité et représentation populaire, entre histoire et actualité, entre montagne et urbanisme, entre mythes et réalité.

Commencée en 2003 par un regard attendri sur les cités, avec leurs vieilles villes cernées de zones commerciales, ce travail s’est poursuivi tout naturellement dans nos montagnes.
                  Lucien mermet-bouvier, 2005  

